
    
    
   
  

Hockey junior
Les Castors offrent leur

meilleur spectacle de l'année
Page DI Page El

Arts et spectacles
Francine Ruel.

l'inlassable fourneuse

   

 

 

SHERBROOKE/ SAMEDI 28 DÉCEMBRE 2002 / 93e ANNÉE / NO 263 Les MONDIAUXJEUNESSEà Sherbrooke dans 193jours

 

 

Vente d'autos: une année spectaculaire
Isabelle Pion

ipion clatribune

SHERBROOKE

année 2002 aura été cacellen-
te pour la vente d'automobi-

les; le Québec se dirige à coup sûr vers
un record et le marche sherbrookois
n’est pas en reste.

Sur la scène provinciale. le dernier
sommet remonte à 1988.

«Dans l'ensemble du Groupe. on
est en augmentation. La hausse des
ventes tourne autour de 20 pour cent».
indique Gilles Beaucage. vice-president
du Groupe Beaucage. L¢ Groupe doit
une fière chandelle à Mazda. qui a en-
registré une hausse de 55 pour cent de
ses ventes de 2001 à 2002, Kia s'est aus-
si démarqué avec une majoration de 25
pour cent de son chiffre de vente.

Cette année sera donc un record
pour la famille Beaucage. notamment

en raison du nombre de concessions

qu'elle possede.

En plus des taux d'interèts avants
geux, tous les mosens ont ete deployes
pour seduire les consommateurs: la tor
mule du «zéro dépôts. les paiements
retardes… Pour le vice-président. qui
oeuvre dans le domaine depuis 15 ans.
c'est la première fois que les manufue-
turiers «stimulent+ les consommateurs
sur une si longue période. «Çu n’arrète
pas!» M. Beaucage considère que l'en-
 

Uepiiss due di anldee dgfesshe cn ce
qui concerne les <cvenements de ven

te

«l'es MAN ULACEUTICIS SONÉ es dgres-
sitss, croit ausst le vice- president et di

recteur des ventes de Val-Estrie Ford.

Andre Dionne. soulignant que ceuvet
n'ont pas voulu ralentir fa cadence au
cours de la dernière annee. Bien que

les chiffres officiels ne soient pas enco-
re compiles. M. Dionne estime a 12
pour cent la progression des ventes de

Le premier
bébé clone
serait ne

Des scientifiques croient
que la nouvelle est

malheureusement vraie
André Noël

LA PRESSE

es experts en biologie et en éthique ont réagi
avec dégoût à l'annonce de la naissance du

premier clone humain. faite hier par une «évêque»
de la secte québécoise des raéliens. Certains d’entre
eux restent sceptiques. mais plusieurs croient que la
nouvelle est probablement - et malheureusement -
vraie.

Si elle s'avère, cette naissance représente une vVé-
ritable révolution dans l’histoire de l'humanité. Une
révolution préparée dès 1935 parle biologiste alle-
mand Hans Spemann. Prix Nobel et sympathisant
nazi. et qui ouvre la voic à toutes les manipulations.
Ce serait la première fois qu’un être humain vien-
drait au monde sans être le résultat du mélange gé-
nétique d’un père et d’une mere.

«Je pense que l'information est fondée et c'est
bientriste, à commenté François Pothier. spécialiste
de la transgénèse animale à l'Université Laval. Le
clonage est relativement facile, Depuis la naissance
de la brebis Dolly (en 1997). on connait la recette.»

«La principale embûche. chez l'humain. c'est
d’obtenir de bons ovules. Or. Raél a a sadisposition
des femmes qui sont prétes a donner leurs ovules, et
c'est peut-être pour cette raison qu'il est allé plus
vite que le gynécologue italien (Severino Antinori):
Raël avait du matériel biologique disponible.»

Ravmond Lambert. biologiste à l'Université La-
val qui a été associé de près à la naissance du pre-
mier bébé-éprouvette au Québec en 1985. abonde
dans le méme sens. «Pourcloner un humain. dit-il, il
suffit d'appliquer bêtement une technique utilisée
avec succès chez plusieurs espèces animales.»

Brigitte Boisselier. responsable de la compagnie
raélienne Clonaid. a annoncé hier dans un hôtel de
Hollywood, en Floride. la naissance par césarienne
d’une petite fille de 3.1 kg. «venue au monde Jeudi à
11h55». Mme Boisselier n'était pas accompagnée de
la mère et de son bébé et n'a pas précisé le pays de
naissance de l'enfant. Les parents sont des Améri-
cains et seraient tousles deuxstériles.

«La mère a 31 ans. C'est elle qui a été clonée et
c'est elle qui a porté le bébé cloné. a-t-elle précisé.
Nous avons utilisé I'ovule de la mere.»

Cette «évêque» de la secte établie à Valcourt a
chargé un journaliste. Michael Guillen. de réaliser
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Brigitte Boisselier, une évêque dela secte raélienne de Maricourt, a annoncé hier dans un hôtel de Hollywood, en

Floride, la naissance par césarienne du premier être humain cloné. Des résultats de tests prouvant quele

nouveau-né - une petite fille de 3,2 kilos baptisée Eve - est issue du clonage devraient être disponibles d'ici 9 jours.

des tests pour apporter la preuve que cette naissan-
ce est issue du clonage. Des résultats devraient être
disponibles «d'ici huit ou neuf jours».

LA CLEF DE LA
VIE ÉTERNELLE
POUR RAËL

DES CITOYENS
_ OUTRÉS
À VALCOURT
À LIRE EN
A4 ET A5

Pour savoir si le bébé - surnommé Eve pour
l'instant - est bel et bien le clone de sa mère, les
scientifiques devront prélever sur elles des échantil-
lons et vérifier si leur ADN est identique. La U.S.
Food and Drug Administration - la FDA, une agen-
ce du gouvernement américain - a de son côté ou-
vert une enquête pour savoir si les raéliens ont violé
la loi en faisant du clonage en sol américain.

Contrairement à plusieurs pays européens, les

Le journaliste. présent à
la conférence de presse, a
accepté de mener ces tests
avec l’aide de scientifiques
indépendants. Le curriculum
de M. Guillen est publié sur
le site Web de la chaine de
télévision ABC. a laquelle il
est rattaché. On y apprend
qu’il a fait des reportages
sur les ovnis et sur des traces
de vie sur Mars.

 
Issocreted Press

États-Unis n'ont toujours pas adopté de loi contre
le clonage humain, mais la FDA soutient que ses rè-
glements interdisent lc clonage humain sans son
autorisation. Une autorisation qu'elle n'a pas l'in-
tention de donner.

Le clonage humain équivaut à mener des expe-

riences risquées avec des êtres humains. soulignent
les experts. L'été dernier. des chercheurs du Massa-
chusetts Institute of Technology ont publié des ré-
sultats inquiétants: ils ont étudié plusieurs souris
clonées et constaté qu'elles souffraient toutes d'ano-

malies. à rappelé M. Lambert.

Mme Boisselier a indiqué au journal Le Monde
que 10 embryons humains avaient été clonés par sa
compagnie en mars dernier. La moitié des implanta-

tions ont abouti à des fausses couches liées. sclon

elle, «a la préparation des mères ct non à la techni-

que du clonage». Cing grossesses seraient toujours

en cours: deux américaines. deux asiatiques ct une

européenne. Toutes ces naissances seraient prévues

d'ici à la fin du mois de février 2003.

Les raéliens. qui croient que l'humanité aurait

 

Loir BÉBÉ CLONÉ en page A2
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Vivement
l’horoscope 2003!
Le Nouvel An approche et comme
avant tout changement de calen-

drier, le battage des prédictions as-
trologiques atteint son faite. Tres

e gensy croient dur comme
fer... mais à peu près tout le monde
s’y intéresse. Des livres d’astrologie
deviennent mêmedes best-sellers!
Notre journaliste Laura Martin s’est

- penchée sur la question.
A LIRE EN D11 ET D12.  
 

   

   
    

  
   

  

  

    

voitures. Loutetoi, meme se 2002 s'est
dVerce vxcellente, celle-ci ne battra pas

1950, qui constitue là meilleure annee
en termes de vente pour ce concession-

nae.

«bu 2000, tout le monde at peur

de Li recession. l'es BURN S'etment rete-

nus d'acheter, mais finalement ils ont
vu qu'on Sen esOtire. IX a done eu des
ventes retaurdeess. soutient pour sa part

oir VENTE D'AUTOS en pageA2

LES GENS AUCOEUR
DELA =F SIC
NDLR: Un an après la fusion qui a

créé la nouvelle Ville de Sherbrooke,
La Tribune s’est intéressée à la réor-
ganisation administrative vécue au
quotidien, avec ses impacts humains
et professionnels, chez le personnel

et les décideurs politiques. Des
fonctionnaires municipaux et des élus

livrent leurs témoignages.

Mille et un
détails
à régler

Harocheta latribune.qe.ca

SHERBROOKE

a fusion de

 

huit villes se

resume-l-clle à élire

un nouveau conseilLes:
LAROCHELLE municipal, à attribuer
SEE des tâches à chaque

employé et à lui four-
nir un espace de travail? C'est déjà
beaucoup, mais si ce n’était que cela
l'opération serait déja complétée.

Ju regroupement municipal qui se
vit depuis un an à entraîné une multitu-
de d'autres détails à régler. Qui avait
pensé, par exemple, qu'il faudrait aller
jusqu'it revoir les chiffriers des systemes

d'alarmes? C'est pourtant l'un des ajus-
tements en cours. ;

Les employés de l'ancienne Ville de
Sherbrooke composaient un code à
quatre chiffres pour accéder aux bâti-
ments municipaux. l'augmentation du
nombre d'utilisateurs aurait amené la
mise en circulation de combinaisons
trop simples - quatre chiffres identi-
ques, quatre chiffres croissants ou dé-
croissants, etc.

Pour éviter de rendre les bâtiments
municipaux trop vulnérables aux mal-
faiteurs, la décision a été prise de rem-
placer les modules électroniques des
systèmes d'alarme pour introduire des
codes à cinq chiffres, offrant plus de sé-
curité.

«la liste des dossiers semblables
auxquels nous avons dû nous atteler est
longue», signale Michel Caron, le di-

recteur du service des bâtiments et des
équipements de la ville unifiée. C’est de
ce service que relevait la planification
et la supervision des travaux nécessaires
dans certains édifices municipaux. Or,
rappelons que cette facture a été limi-
téc à seulement 400 000 $ pour toute la
ville.

l'un des adjoints de M. Caron, Mi-

che! Dupont. cest un ancien de
Bromptonville. municipalité dont il a
été directeur général durant 21 ans.

«J'appréhendais un peu mon passa-
ge au sein de la nouvelle organisation,
craignant d'entendre que les gens pro-
venant des petits milieux n'avaient que
des petites idées. Jai été très étonné
par l'ouverture d'esprit autour de moi»,
dit M. Dupont.
 

Voir MILLE ET UN DÉTAILS en page A2
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Serge Nadeau    
«Le citoye

est gagn
LES GENS AU COEUR

pe A FUSION
Luc Larochelle

Harochetalatribane.qe.eu

“ SHERBROOKE

pres 21 années à la tête de
l’une des villes les plus prospe-

res de la banlieue de Sherbrooke. com-
me directeur général d'une communatu-
(¢ autonome en services, Michel
Dupont aurait sans doute été un inter-

locuteur crédible pour dénigrer la fu-
sion imposée par Québec.

«Jai toujours été convaineu que les
citoyens de Bromptonville, dont je suis,
avitent tout à gagner d'un regroupe-
ment, Et la démonstration eo a été fai-
te dès la première annee

Première année pourtant éprouvan-
te pour plusieurs résidants de cet ar-
rondissement, victimes de l'inondation
du 2 juillet. Des citoyens qui ont trouvé
que la grande Ville avait mis du temps

à réagir.

«Je me suis demandé si, seuls, nous
aurions pu faire mieux. J'en doute.
Dans les circonstances, c'est peut-être
davantage que ce que nous aurions pu
accomplir», avoue ouvertement M. Du-

I»
«[es sinistrés, C'est une chose. La

Ville a été prise par surprise, débordéc.
ct ricn ne me porte à croire qu'il en au-
rait été autrement chez nous avant la
fusion. Quand J'ai vu, dès le lendemain
des pluies, des équipestravailler à la re-
mise en état des terrains de tennis, ça
êté la preuve que nous faisons partie
d'une organisation capable d'intervenir
sur plusieurs fronts pour se relever
d'une telle catastrophe. L'état des parcs
aurait été loin dans l'ordre des priorités
si notre ancienne municipalité avait été
confrontée au mème défi. Ce n'est
qu'un exemple démontrant que la fu-
sion apporte de meilleurs services pour
notre communauté». poursuit-il.

À pareille date l’an dernier, il y
avait encore beaucoup de points d'in-
terrogation, d'incertitude.

«Ce serait vous mentir que de vous
dire que le sentiment d'insécurité est
disparu chez moi du jour au lendemain.
Ce qu'est qu'au début de l'automne
que j'en ai déduit que, même sur le
plan personnel, j'avais amélioré mon
sort, Je ne suis moins proche des déci-
sions, j'ai moins d'influence directe sur
les élus, mais mes nouvelles responsabi-
lités sollicitent mes connaissances et
mon expérience. Je me sensutile et ap-
précié. Je suis à l’aise et heureux dans
mon nouveau poste et c’est le senti
ment que je perçois chez la plupart des
gens autour de moi.»

MILLE ET UN DÉTAILS
Suite de la page Al

[a grosse Ville depensière par rap-
port aux petites municipalités écono-
mes, cutte perception fort répandue
avant la fusion, est vite passée dans le
broyeur.

«Comme directeur général d'une
petite équipe. les réponses à mes ques-
tions urrivaient plus rapidement. La
philosophie d'une organisation est pro-
portionnelle à sa taille: plus Ces gros,
plus Cas des regles et c’est correct com-
me ça! En contrepartie. un appareil ad-
ministratif comme celui de Sherbrooke
regorge de specialistes, en ingénierie.
en finances, aux services juridiques, res-
sources dont je ne disposais dans une
petite municipalité. Je n'ai aucune hési-
tation à dire. qu'en bout de ligne, la
gestion est aussi serrée qu'elle ne l'était
à Bromptonville», juge Michel Dupont.

Des éloges que lui renvoie son su-
périeur.

«Au depart, j'avais prévu un plan
d'ajustements sur deux ans. Grâce à la
polyvalence et à l'expertise de M. Du-
pont, une bonne partie de ce plan a été
realise dès la première année», soutient
Michel Caron.

Selon M. Caron, le ler janvier der-
tier a peut-être marié deux cultures,
mais cette union a vite révélé un esprit

commun.

«J'ai travaillé pour de grandes en-
treprises dans le privé. Pour Alcan, en
Ontario, ainsi que pour IBM, à Bro-
mont. Il est vrai que chaque entreprise
a une culture qui lui est propre, mais
cette culture est largement influencée
par le milieu de vie et la localisation
géographique. La direction et le per-
sonnel d'IBM, à Bromont. ont une phi-
losophie proche de Montréal, beau-
coup moins régionale que celle de
Sherbrooke. Même si les habitudes de
travail etaient différentes dans l'ancien-
ne Ville de Sherbrooke et dans la ban-
lieue. en dehors du bureau, nous étions
semblables. À mon avis. c’est qui expli-
que que la transition ait été harnionieu-
se»

«Malgré des changements impor-
tants, nous poursuivons le mème objec-
tif: rendre le meilleur service au meil-
teur coût aux citoyens. Tant que ce
principe fondamental continuera de
nous guider. il n'y aura pas de diftéren-
ces entre nous et la source des idées les
plus lumineuses n'aura pas d'importan-
ce non plus», ajoute Michel Dupont.

— À suivre lundi —

 

BEBE CLONE
Suite de la page Al

ete crece en laboratoire et exportee sur
Terre il y a 25 000 ans par des extrater-
restres, S'etaient engagés dans unevéri-
table course. notarmment face au gyvné-
cologue italien Severino Antinori et à
l'andrologue américain Panaviotis Za-
vos. Ces deux scientifiques ont denigre

l'annonce faite hier par la secte de
Raël. cet ancien journaliste sportif
français immigré au Québec. de son
vrai nom Claude Vorithon, qui prétend
avoir rencontré un extraterrestre en
1973.

 

_ Faits divers |

Une autre «soupe

au pot» saute

SHERBROOKE(EL) — Une autre fa-

brique d'huile de cannabis a flambé.
hier, mais cette fois du côté de Val-
court sur la rue de la Savane.

La remise dans laquelle un homme
saffairait à faire la transformation
d'huile de cannabis s'est embrasée vers
11 h 40. L'individua été conduit à l'Hô-
tel-Dieu de Sherbrooke pour y soigner
les brûlures qu'il s'était infligées aux
mains par ses expériencesillicites,

«A l'intérieur de la maison adjacen-
te à la remise, les policiers auraient dé-
couvert, en plus, des stupéfiants». affir-
me le sergent Claude Pouliot de la

   

Sareté du Quebec.
Pour l'instant. une personne a été

arrêtée dans le dossier puis relâchée.
«Il reste des individus à rencontrer
dans cette affaire avant de porter des
accusations», ajoute le sergent Pouliot.

Chute mortelle d'un toit

Aidant un parent à déneiger sa toi-
ture. un homme de 84 ans, William
Cook, a effectue une chute mortelle de
2.5 mètres. L'accident est survenu sur
la ruc Maine à Bury. vers 11 h 10, hier.

«L'homme a perdu pied et est tom-
bé tête première sur l'asphalte. L'im-
pact a été mortel pour lui», affirme le
sergent Pouliot de la SQ.

Jl ‘

 

 

 

 HBUDOP EX

. Imacom, Jocelyn Riendeau

Suite à la fusion, le directeur du service des bâtiments et équipements, Michel Caron, et
l’un de ses adjoints, Michel Dupont, ont dû voir à de multiples détails allant jusqu’à

l'adaptation des systèmes d’alarmes pour accéder aux bâtiments municipaux. M. Caron
était auparavant gestionnaire à Sherbrooke et M. Dupont, directeur général de

Bromptonville.

ÉPARGNEZ 49%
SUR NOS CHEMISES MICROFIBRE
MOTIFS MINIMALISTES

Fey.

EPARGNEZ 60%
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OLLI

SUR NOTRE CHEMISE HABILLEE PUR COTON OXFORD
LONGUEUR DE MANCHES PROPORTIONNEES

Q°

Pascal Martineau.

  

 
UNE VALEUR SIMONS IMBATTABLE
LE PANTALON COTON BROSSÉ

ÉPARGNEZ JUSQU'À 53%
SUR NOS PULLS LAINE SHETLAND

Q99

0”

Reg. jusqu'à 39.95

VENTE D'AUTOS
| Suite de la page A1

| le copropriétaire de N.V. Cloutier.
Selon Gilles

Beaucage. l'année du nouveau millé-
naire n'avait en effet pas été aussi
bonne que ce que l'on avait espéré.
mais une légère amélioration avait
cté enregistrée en 2001.

Pour l'année qui vient. ce dernier
prévoit sensiblement le même scéna-
rio: «pas une augmentation, mais la
méme chose que pour 2002. Ça va se
maintenir» Une opinion partagée
par M. Dionne: «Ça s'annonce très
bien: les paramètres demeurent les
mémes». indique-t-il.

À l'instar des centres commer-
ciaux, les concessionnaires ont aussi
vécu les soldes d'après-Noël. Chez
Val-Estrie et N. V. Cloutier, on

avait choisi la journée d’hier pour
amorcer le dernier sprint. Du côté
du Groupe Beaucage, le coup d’en-
voi a été donnéle 26. et les résultats
s'annoncent fort prometteurs. Chez
Saturn, par exemple, selon Gilles
Beaucage. on a réussi à vendre en
une journée et demie cette année le
même nombre de voitures que l’on
avait vendues en une semaine l’an
passé. Chez GM. on a aussi vendu
quelques unités de plus qu’a pareille
date l'année dernière.

 

 

 

 

    

Rég. 78.00 Reg. jusqu'à 65.00 5
EL

ÉPARGNEZ JUSQU'À 69% ÉPARGNEZ 40%
SUR NOS PULLS COLLECTIONS DESIGNERS SUR NOS COMPLETS CLASSE AFFAIRES

Q 309

Réa. jusqu'à 195.00 Rég. 695.00
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rangements avec les créanciers des compagnies ments passés et actuels s’il y

la Cour supérieure. à la fin de novembre. à relan- fonds de pension? C'est
‘cer la production. à la suite de l'obtention d'im- épouvantable. parce guon
; P € - pe | Magnifique  repreduct
:portants contrats.

‘au contrôleur de surseoir à
convention collectix;
tages sociaux et aux fonds de pension. et à signer trevue. S Sectetaire à dessus
, enroulant 450 $

Busiiotheque Table eng
+ ou mensier Banc d'entre

Somedi 28 decembre 2002/ La Tribune A3

Des bonis font bondir les retraites
Les ex-emplovés de MineJeffrey en colère

Denes Dutresne

SHERBROOKE
des contrats tndividuels avec les travailleurs

«lis nous disent qu'ils n’ont pas d'argent pour
le fonds de pension (>. Or. on parle de bonis de
10 000$ par mois! Si on ajoutant le huit pour

os retrantes de [a Mine Jettrex Vinsureent Sent pour La Regie des rentes.ve 250 caployes.

contre le <ersement de bonis totalisant velà ferait autour de 200 O00$ pau mois. on art
6600 S, pour le mois de decembre. aux quelque ‘fait d'un million $ pour quatre où cinq mois d
2sU employes rappeles au tras ail pour le projet travail! soutient Gaston Frechette. porte-peroi,

ATK Thiokol. alors que le swndic Rinmond Cha. d'un groupe de retraites

bot Inc. qui a pris te contrôte des installations. re-
tuse do contribuer au tonds de pension. Révoltant et immoral

dermer a d'ailleurs sais le nnmistre des
Ressources naturelles. François Gendron. da Caus

se de depot et placement du Quebec (co-action
naire de Mine Jeffrey avec les employes cadres «
la cooperative de travailleurs), de ce fait que lu
retraites jugent srevoltant ct immoral comple
tenu que les deux fonds de pension gemploves
burçau cadres et svndiques) sont en deficit,

«Nous savons que Mine Jeffrey a actuetlement
des millions de dollars en fonds de roulement ct
qu'elle va taire des milhons de dollars en protits
avec le projet NASA-Fhiokol. D'autres projets
suivront et d'autres millions seront encore empe
chés par Mine Jeffrex. au detriment des retraites
Il taut donc absolument obliger Mine Jeffres «
deposer tous l'argent de provisionnement dans les
fonds de pension. ce qui na pas ete ft depuis oc
tobre dernier». cerit M. Frechette.

Le projet de traitement de 39 000 tonnes
d'amiante vst evalue à 22.9 millions $ et est eche-
lonné sur cing à six mois, ce qui des rait permettre
« Mine Jeffrey de realiser un profit de 2.1
millions S. en vue d'un plan d'arrangement avec
ses préteurs à COUTt ler1iv.

Les travailleurs touchent le même salaire ho
raire que celui prévu à la convention collective.
plus une prime de 30 pour cent pour comin
l'équivalent des coûts des avantages soclaux. ce
qui inclut une contribution à la Regie des rentes
du Québec.

Or. soutient Gaston Frechette. lorsqu'un au-
tre juge. Léo Daigle. de la Cour superieure. avait
autorisé en octobre la compagnie à se prevaloir
de la Loi C-36. il avait prévu la suspension et non
la fin de la convention collective et des contribu-
tions aux avantages sociaux ct aux deux fonds de

Dans un avis interne, le syndic annonce aux pension.
cmploves que des bonis similaires seront égale- «Nous croyons que pour le juge Daigle. Fen

ment verses pour les mois de janvier. février et pression “mettre fin” signi- p— ’
mars «i ta production de chacun des mois (LL) at fiait que la Mine Jeffrey ces- ARMOIRE

teint IOU0Ù tonnes defibre d'amiante chrysotile». sait toutes ses activités ot que

En raison de difficultés financières, Mine Jef- “suspendre” signifiait que
trey a cessé ses activités au début d'octobre et Mine Jeffrey devrait de nou-
s'est ntise sous [a protection de la Loi sur les ar- veau respecter ses engage-

  Ta Irian

Gaston Fréchette, porte-parole d’un groupe de re-
fraités de Mine Jeffrey: «Nous savons que Mine Jef-
frey a actuellement des millions de dollars en fonds
de roulement et qu’elle va faire des millions de dol-
lars en profits avec le projet NASA-Thiokol. D’autres
projets suivront et d'autres millions seront encore

empochés par Mine Jeffrey, au détriment des retrai-
tés. I! faut donc absolument obliger Mine Jeffrey à
déposer tous l'argent de provisionnement dans les

fonds de pension, ce qui n’a pas été fait depuis octo-
bre dernier.»

fines

 

(Loi C-36). pour éviter la saisie de ses installa- avait reprise de ses activités»,
tions. écrit M. Fréchette.

Le syndic Raymond Chabot Inc. a ensuite prisJ : ¢ «Pourquoi les profits ne
le contrôle de la compagnie et a é IC autorisé par sont-ils pas versés dans le

est convaincu que le juge de quaite supéneurs
- - ; a . . : . O2 Bonnetiere 350 $ Garcr

La Cour superieure à du même coup permis voulait dire que si la mine re- robe 700$ Meuble auci
l'application de la démarre. elle doit mettre de vidéo 900 $ Armure

; ; . qe ; pointe de diamant 875 S

e. aux contributions aux avan- l'argent!» affirme-t-il en en- Armoire gendarme 990 $
Jt Queer ” à panneau 57:

Table de nuit
Vener voir pour: |

fes medioprix
L'antiquaire du village,

75, Grande rue
Ste-Catherine-de-Hatley

a 15 minutes de
l'Universite =

Tel 868-0774

… qui songen
à intenter un

recours collectif
Denis Dufresne

   
treux» de l'ordonnance du juge Daigle
pour la communauté d'Asbestos: outre

   

      
  

 

 
‘ SHERBROOKE ; Lo
. un fonds de pension qui risque de fon-
: dre comme neige au soleil. les retraités

: es retraités de la Mine Jeffrey €! extravailleurs perdent leur plls
envisagent un recours collectif CE-VI€ €t médicaments. sans compter tes

‘en vue de sauvegarder leurs fonds de
pension, durementtouchés parlafin de
activités régulières à lu mine d'amiante
d'Asbestos et les piètres rendements
boursiers depuis deux ans.

«Onregarde toutes les avenues pos-
sibles. v compris un recours collectif».
explique Gaston Fréchette. ex-employé
cadre de la mine et porte-parole des re-
traités.
“Celui-ci précise que le groupe a des
Échanges réguliers avec l'avocat mon-
tréalais Marcel Rivest. reconnu pour
son expertise en matiere de fonds de
retraite.
, La valeur des fonds de pension des
‘deux groupes d'employés (bureaux
cadres et syndiqués) serait de 100
millions S. pour environ 1400 retraités
fctuels et à venir (1100 retraités et 320
travailleurs mis à pied en octobre).

“Or rappelle Gaston Fréchette. l’or-
donnance du juge Léo Daigle qui a
autorisé en octobre le syndic Raymond
Chabot Inc. à prendre possession des
biens de Mine Jeffrev. lui permettail
également de suspendre les contribu-
tions aux fonds de pension et aux avan-

vacances impayées.

«Selon nous. c'est l'équivalent de 20
millions $ en assurance-vic qui ne se-
ront jamais payés et un manque à ga-
gner de 5000 à 6000 $ par année pour
chaque famille». dit le porte-parole des
retraités.

Les retraités déplorent notamment
que Mine Jeffrev ne pourra être obli-
gée de combler le manque à gagner des
fonds de pension puisqu'elle s'est misc
sous la protection de la Loi sur les ar-
rangements avec les créanciers des
compagnie.

«Normalement. l'employeur est
tenu de combler le manque à gagner cn
cinq ans (...). mais s'il y a faillite, on ust

devant rien! I n’y a aucune loi. aucun
recours pour nous protéger!» dit M.
Fréchette.

Les retraités soumettent également
trois propositions au gouvernement du
Québec: la Création d'un fonds de ga-

rantie des prestations de retraite. com-
me en Ontario et aux États-Unis. un
fonds de «Solidarité régions». ou enco-
re un emprunt annuel pour combler
d'éventuels manquesdeliquidités.
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Le contrôleur L'ÉTUDELÉGALE

BELLEFEUILLE& CYR, NOTAIRES

profite de cette période de réjouissance pour remercier sa
clientele de la confiance accordée pendantcette derniere
anneect profite de l'occasion pour aviser queses locaux

Jean Robillard
avait d'ailleurs re-

connu par la suite
que les retraités

présents ou futurs

auraient à subir seront dorénavant situés au
une perte. sans la
chiffrer toutefois.iffrer te utefois 288, rue Marquette

bureau 100
«Effets désastreux»

Dans un dossier
remis au ministre

des Ressources na-
turelles. François
Gendron. les re-   

Sherbrooke, (Québec)
à partir du Iejanvier 2003

Apres 36 années de pratique notariale,
Me Gaétan Bellefeuille, notaire, avise sa clientele qu'il

prendra sa retraite et que ses dossiers seront transférés à

ndron. - ses confréres Me René Cyr etMe Philippe Bellefeuille a
traités font valoir compter du 31janvier 2003. se
les «effets désas-|

 

 

 

 

Lainages chics

Luhta legers
Peau d'agneau retourne
et fourrures naturelles  

# Dispositit antiblécage des ‘eus tout terran» © Radio Bose

150 watts avec changeur 6 CD integre * C'innuande audio et régulateur

Je vitesse dau veiant de direction « Moteur V6 de 250 chevaux ® Jantes
cn allage de 16 po * Systeme antivol et antidematrage avec cle à puce ”

* Climatiseur € Ditterentiel autobloguant arriere € Marchepieds latoraux

aplams # Sellene speciale Chilke oto Ft beaucoup plus!

/MOIS*

Comptant initial de 3995 $
Transport et préparation inclus!

3,8°finance:
achat

PDSF à partir de 34 200$

| PREMIÈREMENSUALITÉ EN

| LOCATION PAYEE PAR NISSAN.

  

   

  

heer vo ae 48 vas poor le Fat-tinder 2003 echor KOO 1 DOROLI AAUO Acompte nu ec igé equvatost de 4005 4 [te de 74 000 kin par année
avec 0.10 $/km extra. Premier versement payéç DDepot de garante equivalent à un sement mensuel (toutes 0) requis a kr lwraigon
Assistance routiere 24 h lases. immatriculation sutance en sus. Sur approbation du credit * Tau ce financement de 3.6 “oa | in ha1 pour les termes Jusqu'à
36 mois Offre d'une duree himitée Les concessonnares peuvent vendre os pris moindre Voir votre concessionnare parhopant pour lous les details | e modéie
Lustre est a tre ndicatif seulement Nissan, le logo NISSAN a sigrature « DÉCOUVRIR etle non. du modéle Nitsan sont des marques de commerce de Nissan

www.nissan.ca 1800 387-0122
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(Dans l'est face à la pharmacie Jean-Coutu)

*Achat effectué entre le 26 et le 31 décembre 301

"Sherbrooke (819) 564-1337 frag: 1 888 564-1337
www.diversimanto.com [LCT 
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Clonaid annonce la naissance du premier clone humain

«Le clonage doit étre consi
comme un geste crimine

Andre Noel

LA PRESSE

e Canada ct la communaute n-

ternationale doncnt se doter le

plus vite possible de fois et de conven-
tions interdisant clairement le clonage
a des fins reproductives, a déclare hier
une spécialiste en la matiere, Edith De-
leury, membre de la Commission

d’éthique de la scicnee et de la techno-
logic du Québec

«| clonage doit etre considere
comme un geste criminel, a-t-clle dit, Il

prive l'enfant de la hiberté fondaments-
le d’être un humain unique. H remet en
question la représentation méme qu'on
se fait de la personne, Chest le caractere
original de la personne, ce qui constitue
sa spécificité, qui est en cause

«Derriere ces experiences se proti-
lent les risques de dérive cugénique. de
faire des copies conformes d'individus
qu’on considère comme plus _intelli-
gents, plus forts. plus capables. Jusqu'a
maintenant, la reproduction asexuce
apparaissait comme un fantasme : sou-
dainement, elle apparaît comme une
terrible réalité. Ce désir de se reprodui-
re intégralement « quelque chose du

 

 
La vie selon Mark :*

malsain, C'est lc mythe de Narcisse.
doublé du désir d'immortalité.-

Deslois

le gouvernement canadien a pre
sente le projet de loi C-13 sur la repro-
duction assistée. Des audiences ont cte
tenues à Ottawa et le projet a été dépo-
sé au Parlement. mais il n’a toujours

pas été adopte.

En octobre 2001. la France ct FAL
lemagne ont saisi FONU afin qu'eHe
organise la négociation d'une conven-
tion interdisant le clonage reproducetit
et prévoyant contrôles ct sanctions.
Mais les deux pays européens se sont
heurtés au refus des Ftats-Unis.

Selon les Américains, interdire seu-
lement le clonage reproduetif revien-
drait a légitimer par défaut le clonage
thérapeutique et, pour eux, il nen est
pas question. (Ke clonage thérapeuti-
que ne vise pas la naissance d’un clone.
mais le développement embryonnaire
de cellules pouvant être utilisées pour
un traitement où pourlu recherche.)

1c président Bush à fait voter par la
Chambre des représentants une loi in-
terdisant toute forme de clonage. re-
productif ou non. Si le Sénat américain

 

    

vote duns fe meme sens, lus Etats-Cnis

deviendront l'un des pays les plus res-

trictits cn la matiere

Selon Me Deleurs. il faut agir rapt-

dement. Le clonage est non seulement

de plus en plus réulisable technique-
ment. mais il pourrait se révéler lucra-
tif. François Pothier. professeur au de-
partement de sciences animales à
| Université Laval, souligne que la -re-
celte» ust assez facile à suivre

L aformule

Il faut d'ubord prélever quelques
cellules dans n'importe quel tissu d'une
personne. par exemple dans la peau.
Les cellules sont placces dans un milieu
nutritif où cles se multiplient. On les
insere ensuite dans un ovule dont on a
extrait le matériel génétique. Pendant
ce temps. on stimule la mere porteuse
(dans le cas du bébé raclien. la mere à
porté son propre clone) uvee des hor-
mones. Après trois ou quatre jours, on
s'assure qu'il y a eu division cellulaire
dans l’ovule. puis on implante l'em-
bryon dans l'utérus de ta mere.

Le risque d'échec est grand. mais,
paradoxalement, il facilite le travail des
«cloneurs». En effet, les femmes rejet-

tent plus tucilement les foctus unor-
maux que lu majorité des mammiferes.
Par ailleurs. il est possible que le syn-
drome du «gros veau» - où du dévelop-
pement exagéré du foctus. phénomene
qui Sobsere souvent dans le clonage
animal - affecte moins les humains à
cause d'une particularité génétique.

Cula ne signifie pas que les risques
d'anomalie soient inuxistants chez les
humains. bien au contraire. Pire enco-
re: les problèmes. de tout genre. peu-
vent être invisibles à la naissance et se
manifester après plusieurs annees, se-
lon Ravmond Lambert. professeur de
biologie à l'Université Laval.

Malgré les risques, bien des «pa-
rents» semblent intéressés par le clona-
ge. Les radliens ont déjà annoncé une
deuxieme vague d'une vingtaine d'insé-
minations pour 2003, avec notamment
le clonage d'une jeune femme suicidee
dont la mère aurait obtenu de conser-
ver des cellules hépatiques prélevées
post mortem. mais encore + ivantes.

Sclon Brigitte Boisselier. la chimiste
raclienne qui dirige fa compagnie Clo-
naid. environ 1500 personnes auraient
déjà pris contact avec Clonaid et se-
raient prêtes à payer 200 000 SU.S. cha-
cune pour un clonage.

déré
I»

Le clonage humain
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La «clef de la vie
éternelle»

Associated Press

DENVER

ui est Racl. dont la secte affirme par la voix d'une
de ses adeptes, la chimiste BrigitteBoisselier. le
premier clonage humain de l’histoire?

le fondateur de ce mouvement
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Écouter son cœur
Communiquer ses valeurs
Partager son bonheur

Aujourd'hui, après plusieurs mois

d'attente, une transplantation cardiaque
et 14 transfusions, je déborde de vie

et je m'entraine pour moi, mes enfants.

elles prochains Jeux mondiaux des greffes

Merci

Info-collecte:

514 832-0873 « 1 800 343-7264

www.hema-quebec.qc.ca
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| UNE KABITUDEOUI|NE SE PERD

‘l’ancien journaliste automobile fran-
çais Claude Vorilhon- dit avoir rencon-

tré un petit extraterrestre sur les hau-
teurs d'un volcan dans les années 1970
en France. Selon cet homme. quise fait
désormais appeler Rael. cette creature
venue d'un autre monde lui aurait dit
que ses homologues avaient créé la vie
sur terre grâce à des manipulations gé-
nétiques.

Lors de la conférence de presse au
cours de laquelle elle a annoncé ven-
dredi que Clonaid. le programme
qu'elle dirige. avait réussi le premier
clonage d'être humain, Brigitte Boisse-
lier portait un médaillon d'argent raé-
tien combinant l'Etoile de David et un
flocon. symbolisant l'infinité du temps
et de l’espace.

Une alternative

Le clonage d'êtres humains figure
au coeur des préceptes raéliens de la
«création scientifique». que les mem-
bres de la secte décrivent comme une
alternative à la théorie de Darwin sur
l'évolution et au dogme surla création
des grandesreligions du monde.

Pour Rael, «le clonage est la clef de
la vie éternelle», La secte revendique
55 000 adeptes à travers le monde et di-
rige un parc à thème. UFOLand. près
de Montréal.

Au cours des années 1990. le Qué-
bec a accordé le statut religieux au
mouvement raélien. Ses représentants

 

 

  

 

pour Rael

 
Associated Press

Rael, alias Claude Vorilhon, a commenté, hier aux Etats-Unis,
la réalisation du premier clone humain par Clonaid.

ont mené des programmesde distribution de préservatifs à
destination desjeunes Canadiens.Ils ont égalementtenté de
convaincre les catholiques de renoncer à leur foi. uneinitia-
tive à l'origine de plaintes en justice.

Clonaid. la première société de clonage de humain.a été
fondée en février 1997. peu après l'annonce par desscienti-
fiques écossais de la naissance dela brebis clonée Dolly.

Rael et un groupe d'investisseurs ont créé Valiant Ven-
ture Ltd. un groupe basé aux Bahamas, pour diriger Clo-
naid. Mais selon des informations diffusées sur le site web
de la compagnie. Valient Venture aété dissout à la suite de
pression du gouvernement bahaméen qui craignait que les
expériences soient menées sur l'une de ses îles. Et en 2000.
Rael a remis les clefs du projet Clonaid entre les mains de
Brigitte Boisselier.
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Jean-Philippe Dalpé et ses musiciens

3 consommations
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Dès 21 h
Le tout pour 35%!
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Double diplomée

Cette dernière a par le passé ensei-
gné la chimie au Hamilton College
(Etat de New York). Selon le quotidien
«Le Monde». cette femme de 46 ans
entrée dans le mouvement raélien en
1993 et aujourd'hui «guide-évêque».est
diplômée d'un double doctorat français
et américain en chimie analytique et a
été licenciée en 1997 par Air Liquide
oùelle travaillait depuis 1986 quand la
société a appris qu'elle avait accepté de
mener des recherches sur le clonage
humain et son appartenance aux Raé-

liens. «J'ai toujours pensé à l'existence
d'une infinité de vies ailleurs, plus so-
phistiquées». a-t-elle déclaré en décem-
bre dernier. selon le quotidien.

Dansdes entretiens. elle a expliqué
que sa fille d’une vingtaine d'années fe-
rait partie des jeunes femmes prêtes à
devenir mères porteuses de bébés clo-
nés au sein du mouvementraélien.

Mais les scientifiques contestent la
capacité de Clonaid de produire un clo-
ne humain, dans la mesure où Brigitte
Boisselier n'a pas de compétences ni
dans le domaine du clonage animal ni
dans celui de la reproduction humaine.
Rael. cependant. n'en démord pas:
«Rien ne peut arrêterla science», dit-il.
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Clonaid annonce la naissance du premier clone

La nouvelle choque à
Evelyne Leblanc

cleblanc + lammbune qe

VALCOURT

a nouvelle 4 tait le tour de lu
planète: le premier humain clo-

ne est ne. Tout comme ailleurs. l'infor-
mation n'a pas laisse les gens de Val-
court indifférents. Ils connaissent bien
le mouvement ruélien à l'origine de
l'expérience. car il à des assises dans lu
municipalité voisine. Maricourt.

A Maricourt, le site UFO Land
semblait sans vie. hier après-midi. Seul
un gardien se trouvait sur les lieux. «ll
n'y a aucun porte-parole. Ils sont touts
aux Etats-Unis pour le moment. Moi. je
ne peux rien dire. De toute façon, je
n'en sais pas plus que les autres». affir-
me l'homme au volant d'un véhicule
tout terrain qui a conserve son anons-
mat.

Dans la municipalité voisine. les
gens rencontres par La Tribune sem-
blaient majoritairement outrés par la
nouvelle impliquant les Raéliens et leur
institut de recherche sur le clonage.
Clonaid.

«Je trouve cette expérience ridicule.
Surtout. lorsque l'on entend que les
scientifiques ne sont mème pas prêts à
cloner des animaux sans problème».
lance Bernard Bombardier à la sortie
du marché local.

Pour sa part. Marie-Lucie Demers
se montre plus radicale quant au clona-
ge. «Je trouve l'idée dégueulasse. Je
suis contre le clonage. T1 s'agit d'un
manque d'éthique flagrant du mouve-
ment raélien que de subventionner de
telles expériences. C'est déplorable.
épouvantable. Dès que j'ai entendu la
nouvelle. j'ai pensé à Hitler qui souhai-
tait créer une race pure dominant le
monde», constate Mme Demers en visi-
te dansla région.

Gisèle Catudat Guylaine Matton Stéphane Dionne

Lout comme Mme Demers, Guylame Matton se pronom:

cu contre le clomige.
Pour Vinstant.cette experience.

«Je suis totalement cn desaccord avec

les medecins ont constate

chezles animaux clones des complications dans leur etat de

sante. ce sera identique pour les humains. les effets se vot

ront plus tard même son dit que l'enfant va ben. le clona

ge Va vontre lu nature
la sante du bebe.

«Cette histoire de clonage
main est un humain.

estime Mme Matton inguicte po

est ridicule, parce qu'un hu-
nous sommes uniques. rencherit Gisele

Catudat. Nous ne sommes qu'un et je ne Veux pas que per-

sonne ne soit comme moi. Peut importe qui abuse. une sce-

te. un pays où des scientifiques. c'est une question de busi-

ess et personne nv gagnera >

Un contrôle par les autorités

Le fait que ce soit les Racliens qui atent procede av

clonage en derange d'autres.

«Ce n'est pas vraiment le clonage qui me choque, maisde

fait qu'il ait ete realise par Ract et de maniere cachee. si le

gouvernement contrôfe et limite ces cxperie Neus, c'est sûre

ment parce que c'est encore dangereux, Je crois que l'axvan-

cement du clonage a ses bons côtes st l'on pense aux dons

d'organes, par exemple».>, soutient Guillaume Fontaine.

Les septiques n'uttendent qu'à constater les resultats el
fectués par des scientifiques. «Je ne crois pas au succes de

l'expérience. J'en serais surpris. J'attends les preuves et [4

croirai seulement quandje les verrai. Raël ne possede pas
l'expertise suffisante. C'est plus complique qu'il semble le

Les États-Unis

vont ouvrir

une enquête
Associated Press

WASHINGTON

a Food & Drug Administration (FDA) va ouvrir une
enquête pour déterminersi la secte des Raéliens. qui

affirme avoir réussi le premier clonage d'un être humain au
travers du programmeClonaid. a effectué illégalement cer-
tains actes aux Etats-Unis. a annoncé hier un haut responsa-
ble de l'agence fédérale américaine.

Le pays ne possède pas de législation particulière inter-

disant le clonage humain. mais la FDA,qui supervise les ex-

périences sur l'être humain, estime depuis 1998 que sessta-

tuts lautorisent à interdire toute
expérience de clonage humain sans son
autorisation préalable. un feu vert
qu’elle refuse de toute façon d'accor-
der.

Clonaid a annoncé hier avoir réussi
le premier clonage humain. un bébé de
sexe féminin né jeudi d'une mère amé-
ricaine. Mais elle n'a pas pour l'instant

apporté de preuve scientifique de la vé-

racité du clonage.
Les enquêteurs de la FDA vont

contacter rapidement Clonaid pour lui
demander «où l'implantation a eu lieu
Il s’agit d'une question fondamentale».
a estimé un haut responsable de l'agen-
ce ayant requis l'anonymat. «L'implan-
tation d'un bébé cloné dans le corps
d’une femme est, selon nous. illégale
aux Etats-Unis sans l'accord de la FDA
pour des raisons fondamentales de sé-
curité et d'éthique». a-t-il ajouté.

Les démarches que la FDA entre-
prendra n'ont pas encore été détermi-
nées. a-t-il précisé. parce que ce que

Clonaid a fait. où et quand. reste en-

touré de secret. Si Clonaid a effectué

tousles actes à l'étranger et que le bébé

y est né, la FDA n'aurait aucune raison

d'agir. Si l'expérience illégale a eu lieu

sur le sol américain. elle se réserve le

droit d'agir.

La FDA a pré-
venu hier que de
telles expériences
comportaient trop
de risques pour
être testées sur
l'être humain. À
titre d'exemple.
mêmesi le clonage
en question a réus-
si, une cellule don-
née par une per-
sonne affectée par
l'hépatite ou le
SIDA pourrait
contaminer le
bébé et la mère. a
souligné le chef de
la section biotech-
nologie de la
FDA. le Dr Phil

 on
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: HARRY POTTER &1 LA CHAMBRE DES SECRETS (cos)
DÉS SAMEDI 21 DÉCEMBRE AU 6 JANVIER INC
TOUS LES JOURS: 12:00 (MIDI)

SERAPHIN: UN HOMME ET SON PECHE
Karine Vanasse, Pierreqrbeas {13+)
VENDREDI 6:45 - 9:3
DÈS SAMEDI21 pécEgee TOUS LES JOURS:
1:00 - 3:45 - 6:45 - 9:30
31 DÉCEMBRE: 300 - 3:45 - 6:45

LE SEIGNEUR DES ANNEAUX: LES DEUX TOURS (GDÆ)
VENDREDI: 8:15
DÈS SAMEDI 21 DÉCEMBRE TOUS LES JOURS:
12:45 - 4:45 - 8:15
31 DÉCEMBRE: 12:45 - 4:45

DEUX SEMAINES D'AVIS (6) 5. SULLOCK, H. GRANT
VENDREDI: 7:00 - 9:30
DÉS SAMEDI 21 DÉCEMBRE TOUS LES JOURS:
3:00 - 7:00 - 9:30

DÉCEMBRE: 3:00 - 7:00
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 Noguchi.

«Il existe encore

tout un éventail

d’inconnues et il
est trop dangereux
à l'heure actuelle»
de pratiquer pa-
reils clonages. a-t-
il noté.
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clientele durant les moments tranqual
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Qu'ils ateut reusst ou non leur op.
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Hence. J rome que ga fait du blabla pour rien. Je les res
secte. comme is sont. constate Mme Quimette
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David Bombardier

dbombardi latnbunege.a

SHERBROOKE

«J c M'exCuse. Mais MOI.
suis pas un animal! -

Depuis qu’il à appris que ses heures
de soutien à domicile allaient être ré-
duites par le CLSC de la Région de
Sherbrooke, Richard Vizing nen dé-

mord pas: «Ça ne tient pas debout!
C'est une erreur. c'est sûr...»

je ne

 
fmacenn, Claude Poulin

Atteint de paralysie cérébrale, Richard Vézina déplore que le CLSC de la Région de
Sherbrooke ait décidé de réduire les heures de soutien à domicile auxquellesil a droit.

Atteint due paralysie cérébrale.
Vézina habité un appartement de la
rue Papineau, à Sherbrooke. S'il ne re-

Cevait pus l'aide quotidienne d'auxiliai-
res familiales et sociales. il devrait sans
aucun doute déménager dans un centre
d'hébergement.

Depuis des années. des employés du
CLSC se rendent chez lui chaque jour
afin de faire sa toilette ct ses repas. Jus-
qu'u tout récemment. un auxiliaire pré-
parait les soupers de M. Vézina. à rai-
son d'une heure et demie chaque jour
cn semaine et d'une heure les fins de
semaine. L'homme a aussi besoin d'as-
sistance pour manger certains types de
plats.

Apres avoir réévalué ce cas. le
CLSC a décidé de suivre la tendance
provinciale qui veut que la «vie domes-
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Achetez en ligne à saturncanada.com ou appelez au | 888 ASATURN.
nouveaux modèles 2002 dela ere S etaux modèles 2003 dela série ou us VUE

 

à l'approbation de credit. Un comptant çou échange équivalent) eVou un dépôt de sécurité peuvent être requis.
financement jusqu'à 60 mois où Li location jusqu'à 48 mots, jusqu'à concurrence de SU0$ à l'achat. * Le [000$ peut seulement être utilise sur les options, les accessoires à
ment sur les vehicules vids avant Ie 31 decembre 2002, Pour ce qui est des véhicules livrés entre le 1° janvier et ke 13 janvier 2003. la valeur du bon-cadeau sera de 50S,

 

ID ÉCOUVREZ LA TOUTE NOUVELLE ION BERLINE DE SATURN. À PARTIR DE 15 495 $

* Ces offres réservées aux particuliers sont d'une duréelimitée et ne peuvent être jumelées, Elles s'appliquent aux
e Saturn en inventaire. le prix d'achat comptant inclut un cœdit de Tivranson et ne peut être jumelé à aucun

autre programme metatif d'achat ou de location. Le Ganspor, l'immatriculation, l'assurance, les droits, la taxe d'accise, les frais reliés à l'inscription au Registre des droits personnels el réels
mobiliers ct les Ges ne sont pas Incluses à moins d'avis contraire. Nos offres de location comprennent les frais de transport, la préparation à la route ot la taxe d'accise, torsque cela s'applique.
Pendant la durée du bail, Ie kilometrage qui vous est alloué est de 80000 km et chaque kilomètre supplémentaire ne vous coûtera que 12 cents. Les offres de location et de financement sont sujettes

“Saturn paie la première mensualité sous réserve de l'approbation de crédit pour le
comptant, seule-

  

peuvent fixer un pnx où des mensiahites moindres. Une commandeoù un échange de véhicules entre détaillants peut être requis. Voyez votre détaillant Satum pour plus de détails.
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Les déteullants _
Un monde de différence.

 

Saturn Isuzu de Granbs

1348, rue Principale

Granbs

4501 378-1404 Si

Saturn buzu de Drummondville

1405, boul, Rene-levesque, 4880, boul.

Drummondville Rock Forest

S19- 474-4270 Saturn Saab Isuzu de Sherbrooke

Bourque

825-1400

087880

«C'est une erreur, c'est sûr»
Richard Vézina, atteint de paralysie cérébrale, se
fait couper les services à domicile par le CLSC

tique» (ménage. repas. cle.) soit main-

tenant assurée par des coopératives de

services à domicile. De son côté. le

CLSC se concentre de plus en plus sur

la physiothérapie. l'ergothérapie et les

soins infirmiers. faute de budget.

Au cours des prochaines semaines,
un auxiliaire de la Coopérative de servi-
ces à domicile de l'Estrie se rendra

donc chez M. Vézina pendant deux
heures et demie. trois soirs par semai-
‘ne. Le CLSC assurera de son côté une
présence d'une demi-heure pour cha-
cun des quatre autres soirs.

Le Sherbrookois estime qu'en une
demi-heure. ol n'aura jamais le temps
de terminer son repas. «Ce qui me dé-
range. c'est que ceux qui dirigent le
CLSC ne sont pas au courant de ce qui
se passe sur le terrain. Pourquoi ils ne
coupent pas en haut. dans les bureaux,
avant de couper dans les services?»

Au CLSC de la Région de Sher-
brooke. le responsable du service à la
clientèle. Maurice Compagna. affirme
que le cas de M. Vézina sera réévalué
au cours des prochaines semaines. «S'il
n'est pas capable de manger en une de-
mi-heure. on ajoutera 15 minutes ou
une demi-heure s'il le faut», promet-il.

M. Compagna ajoute que «le sou-
tien à domicile est sous-financé au
Québec». Il maintient que les décisions
prises par les dirigeants du CLSC «ne
doivent jamais mettre en dangerla per-
sonne ct ne doivent pas faire en sorte
que la personne retourne en héberge-
ment ou en hospitalisation».

Finie
‘accalmie
dans les
urgences

Isabelle Pion
ipion(alatribune.qe.ca

SHERBROOKE

e calme relatif qui a plané aux
urgences du Centre hospitalier

universitaire de Sherbrooke (CHUS)
pendant le congé de Noël s'est dissipé:
le personnel avait beaucoup de pain sur
la planche hier en fin de journée.

A l'Hôpital Fleurimont. on
comptait 38 patients sur civière. «C’est
nettement au-dessus des capacités,
mais il n’y a aucun patient en attente
d’hospitalisation», explique le directeur
des communications du CHUS, Robert
Nadon. tout en précisant que l'établis-
sement disposait de lits si des patients
devaient être hospitalisés. À ce chapi-
tre, la situation n’était donc pas problé-
matique.

A l'Hôtel-Dieu. on dénombrait 23
patients sur civière. mais trois d'entre
eux seulement étaient en attente d’hos-
pitalisation. «Et si ça devait augmenter,
il y aurait assez de lits libres pour ré-
pondre à la demande». indique M. Na-
don. soulignant qu'il y avait un achalan-
dage important dansles deux urgences.

Quant au service de néonatalogie,
la situation s'avérait sous contrôle, se-

lon M. Nadon. Même si le personnel
demeurait fort occupé. on ne notait pas
d'augmentation massive de patients.

Caritas
parta
2575
David Bombardier

SHERBROOKE

eux organismes du Pérou et
d'Haïti se partageront une

somme de 2575 $. gracieuseté de Cari-
tas.

Situés dans des pays en voie de dé-
veloppement. ces deux organismes
viennent en aide aux enfants défavori-
sés. ce qui cadre en plein avec la mis-
sion du Service philatélique d'entraide
de Caritas. À la fin de novembre. ce
service a profité d’une vente de timbres
pour amasserles sommesqui seront re-
mises d'ici janvier prochain.

Au Pérou. Caritas remettra 1000 $
pour permettre l'achat de nourriture et
de médicaments pour des jeunesfilles
d'un collège tenu par des religieuses de
la Présentation de Marie. dans un sec-
teurdéfavorisé de Comas.

À Haïti. c'est au Berceau de Jésus
que sera versé le reste de l'argent. Cet
organisme accueille des enfants aban-
donnés et lourdement handicapés.
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Alcide
Clément

«On a toujours
cherché à mettre un
voile sur l’histoire
des Patriotes,

car on savait qu'un
peuple qui découvre
son histoire se donne
l’idée de se prendre

en main.»

 

  

| Repères

 

— Né à La Conception,
le 30 mai 1935

— Il est le 17e et dernier
enfant d’une famille

de cultivateurs

— Il est mariée à
Rachel Girouard qui, elle.

est la deuxième d’une
famille de 18 enfants

— Etudes en service social à
l’Université de Sherbrooke

— Travailleur social au
Centre de services sociaux

de Sherbrooke.
de 1973 a 1996

— Fait partie de l'organisation
de la Fête nationale, à
Saint-Elie-d'Orford

depuis 22 ans :

— À fondéle Club souverain
de l’Estrie, en 1984

— À été président du PQ
dans Orford

— À dirigé les actions qui
ont mené à la création dela

Journée nationale
des Patriotes    

)

lcide Clé-
ment a un

réve. Il se déroule le
soir de l'indépendan-
ce du Québec. La fou-

I le a envahi la rue. H
dites sort son accordéon et

fait danser les gens.
C’est le plus beau jourFISETTE

——=="""_ (de sa vie. Lc plus beau
aussi dans l’histoire du Québec.

   

Alcide Clément, on l'aura compris,
est un fervent souverainiste. Un indé-
pendantiste. devrais-je plutôt écrire. car
il préfère de loin le mot indépendance
à celui de souveraineté. L'indépendan-
ce. dit-il. renferme davantage l'idée de
liberté pour laquelle il consacre l’essen-
ticl de ses énergies depuis toujours. Al-
cide Clément rêve de liberté.

A cause de cet homme et de sa con-
jointe et complice. Rachel Girouard, le
calendrier ne sera plus jamais le même.
Durant des années et des années, le
couple s'est battu patiemment afin que
soit adoptée la Journée nationale des
Patriotes. Leur groupe a ainsi ramassé
plus d’un million de signatures. Le gou-
vernement Landry a fini par leur don-
ner raison. C'était il y a à peine quel-
ques semaines. Exit la fête de la Reine
et la fête de Dollard des Ormeaux. Dé-
sormais. le lundi précédant le 25 mai
sera la Journée nationale des Patriotes.
cn hommage à ces hommes, francopho-
nes ct anglophones, qui se sont battus
afin que le pays sorte du giron de l'An-
gleterre et se dote d'un gouvernement
responsable et de structures démocrati-
ques.

«On a toujours cherché à mettre un
voile sur l’histoire des Patriotes. car on
savait qu'un peuple qui découvre son
histoire se donne l'idée de se prendre
en main». lance-t-il au cours d’une en-
trevue qui se déroule dans le sous-sol
de sa demeure. là où se réunissent ré-
gulièrement les membres du Club sou-
verain de l'Estrie. une poignée de fidè-
les qui. bon an mal an. multiplient les
interventions afin que brûle inlassable-
ment la flamme québécoise.

«C'est Moi qui ai créé le club. Au
lendemain du beau risque” que vou-
lait prendre René Lévesque. Sa posi-
tion ne noussatisfaisait pas. Le club a
donné parla suite naissance au Mouve-
ment estrien pour le français. car on
voyait que le français était en dangeret
qu'il fallait faire quelque chose. Tout
comme on s'est battu pour une journée
du drapeau dans les écoles. Au club.
on se réunit. sans hiérarchie. On jase.
On avance des idées d'action et Rachel

 

mour de la li
est notre secrétaire. C'est elle gui assu-
re la cohésion de tout cela. On ceril
aussi. On prend une place dans les me-
dias afin de défendre nos idées. C'est
important d'informer les gens.»

L'esprit de famille

Icide Clément est originaire de
La Conception. dans les Lau-

rentides, le 30 mai 1935. Il est le 17e et
dernier enfant de la famille. Ce n'est
rien. Son épouse, elle, à grandi au sein
d'une famille de 18 enfants dont elle est
la deuxième. Aussi bien dire que les
Clément-Girouard ont l'esprit de famil-
le. À propos, dansles jours qui ont suivi
l'entrevue. M. Clément est devenu
grand-père. Pour la première fois. Sa
fille, Esther. une musicienne qui tient
l'orgue. dans la paroisse Saint-Rock, de
Québec, a accouché d'un garçon. «Un
beau gros garçon». claironne le grand-
père.

«J'ai eu une enfance heureuse. En
fait. j'estime que j'ai été gaté par la vic.
J'ai toujours fait des choses qui me te-
naient à coeur. J'ai été heureux comme
professeur, à Mont-Laurier. J'ensei-
gnais aux jeunes du cours classique.
Puis, j'ai réorienté macarrière vers le
service social. C’est comme ça que je
suis venu à Sherbrooke. à cause du ré-
gime coopératif de l'Université de
Sherbrooke où il y à une alternance en-
tre les étudesct le travail sur le terrain.
Je suis arrivé à l’université en plein dé-
partement parallèle. C'était exaltant.
Puis, durant 23 ans, j'ai travaillé aupres
des aînés, pour le CLSC Alfred-Des-
Rochers. à Magog. J'ai fait ce que je
crois être l’un des plus beaux métiers
du monde. J'ai travaillé notamment au-
près de personnesatteintes de la mala-
die d'Alzheimer. C’est peut-être à cau-
se de ces gens qui souffrent de perdre
tout à coup le contact avec eux-mêmes
et ce qui les entoure. que je déplore au-
tant que les Québécoise se coupent de
leur histoire et de leurs racines…»

C'est un peu dans cet esprit que.
durant le référendum de 1995. son
groupe a produit un document-vidéo
avec l’aide du compositeur el interprète
Richard Séguin. Le film met en vedette
une vingtaine de personnes âgées qui se
racontent. Le document s'intitule «Un
pays en héritage».

«Depuis toujours. j'aime mon pro-
chain et j'aime la nature. comme le
veulent les fondements de la pensée de
Baden-Powell (général britannique.
fondateur des boys-scouts)-. déclare
M. Clément qui. incidemment. à été
chef de patrouille.

 

 
 

  

 

«Jestime que jai des qualités de
rassembleur. Je pense avoir le tour de
regrouper des gens et les faire travailler
sur des objectifs communs. Je sais étre
patient. Je suis capable d’être persévé-
rant. Les référendums ne m'ont nulle-
ment démoralisé ou démobilisé. Des le
lendemain. j'étais prêt à militer encore
pour faire avancer l'idée de l'indépen-
dance... Je suis sur que ca se fera un
jour. Mais peut-être que je ne serai pas
Ja pour le voir...»

Ses idées politiques. Alcide Clé-

 

Passe-temps préféré: «Depuis ma re-

traite. mon passe-temps principal est de
faire avancer le pays. Je peux mainte-
nant y consacrer davantage de temps.»

Livre préféré: «Il v en a plusieurs. en
fait. Les écrits de Fernand Dumont.
Mais aussi ceux du poète Gaston Mi-
ron. ainsi que tout ce qu'a écrit Félix
Leclerc. Les romans d'Yves Beauche-
min. aussi.»

Musique préférée: «I! y à de la musique
qui joue pratiquementà la journée. ici.
Notre fille est musicienne. C’est elle
qui s'occupe de l'orgue à l'église Saint-
Rock. de Québec. Moi. je joue de l'ac-

cordéon. Je pratique à tous les jours.

Jeu de la vérité

J'aime cet instrument.»

Film préféré: «On ne va pas souvent
voir des films. Nous n'avons pas lc
temps. Dernièrement. j'ai vu le film /5
février 1839 (le film de Pierre Falardeau
illustrant les derniers jours de Cheva-
lier de Lorimier). Et nous allons voir
prochainementle film Les Belles histoi-
res des pays d'en haut (Séraphin).-

Personnalité marquante: II v a tou-
jours plusieurs personnes qui nous mar-
quent dans notre vie. Je dirais notam-
ment mon professeur d'histoire en
rhétorique. Mgr Joyal. Et, bien sûr.
René Lévesque ainsi que Jacques Pari-
zeau qui est tétu et que j'admire tou-

jours. C'est un homme qui à de la suite
dansles idées.

Événement marquant: La mort. tou-
jours. La mort d’une niece. la mort de
ta mère. d'abord. La mort de gens que
tu aimes. Etle référendum de 1980

Dans une autre vie: La liberté tout Ic
temps. la liberté de mouvement. la li-
berté de pensée. Et il n'y a pas de liber-
té sans amour. Depuis que je suis tout
petit. je rêve de liberté. Ce pays n'est
pas encore arrive.»

Animal préféré: «C'est toujours ton
chien. On à eu un chien. On l'a telle-
ment aimé. Et on l'a tellement pleuré

Dinca

rté

Von Blache

 
Fonceconn, Marton Blache

ment ne les tient pas de ses parents.
Chez fui comme dans la plupart des
foyers québécois du temps, on était ou
bleu où rouge, de génération en géné-
ration. sans se poser de questions, sans
cn poser non plus.

«Jes gens Ctaient peu politisés…
Moi. c'est un confrère de classe, Jac-

ques Léonard. celui qui deviendra mi-
nistre. qui m'a ouvert les yeux. Jacques.
c'est une “bolle”. I a une bonne com-
préhension du Québec. Comme moi, il
rêve de liberté.»

quand il est mort qu'on s'est dit qu'on
n'en aurait pas d'autres. On a un chat.
maintenant. mais c’est différent. Je
chat est plus sauvage. Il mene sa vie. I
n'entre dans la maison que pour se fai-
T¢ NOUTTIr. »

Principale qualité: «Ja patience. je di-
rais. La persistance de faire ça durant
tout cc temps. Il y à toujours quelque
chose qui me dit si le projet a de Iallu-
re et, si ça ne marche pas. de m'y pren-
dre autrement.

Principal défaut: «C'est de laisser pas-
ser de peur de faire de la peine à la per-
sonne. Mais c'est comme ça qu'on en-
Caisse ct qu'on se rend malade.»
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Des «personnalités» qui font réfléchir.
ensez-vous que les «Personna-
lités de l’annéezr que choissent

les grands magazines peuvent nous
dire quelque chose sur ce que nous
sommes? On peut au moins s’amuser
à en faire l’exercice en jetant un coup
d’ocil sur les choix que viennent de
faire trois revuesdites «sérieuses» qui
sont censées décrire nos goûts et nos
tendances: Time Magazine, édition in-

ternationale, Time Magazine, édition
canadienne, ct L'actualité, purement
québécoise.

Commençons par Time (Interna-
tional). Les Américains peuvent tou-
jours nous surprendre: leur choix
s’est porté sur trois femmes. incon-
nues du grand public et pourtant con-
sidérées comme des héroïnes. On les
a appelées The Whistleblowers (celles
qui ont sonné l’alarme). Colcen Row-
ley à publiquement accusé le FBI
d'avoir entravé, quatre mois avantles

événements, l'enquête sur un terro-
riste qui préparait le coup du 11 sep-
tembre. Sherron Watkins, ancienne

vice-présidente d’Enron, avait averti
son président de manipulations
comptables coupables, quatre mois
avant le scandale que l’on sait. Enfin,
Cynthia Cooper avait joué le même
rôle auprès du président de World-
Com, quelque temps avant la plus
grande faillite de l'histoire. Trois
femmes qui ontpris, sans éclat, cha-
cune selon ses moyens, leurs respon-
sabilités de citoyennes; ct que l’on

aurait dû écouter pouréviter le pire.
Time (Canada) et L'actualité ont

choisi des personnalités bien diffé-
rentes: deux hommes qui n’ont aucun
pouvoir mais qui nous font des pro-
messes. Paul Martin (Time) et Mario
Dumont (L'actualité) sont deux per-
sonnages politiques bien connus, en
recherche de popularité, qui se pré-
sentent comme des sauveurs. Pour-
tant, ils n’ont encore rien fait pour

Lettres ouvertes

D'Youville a
d’urgents besoins

ui, le pavillon D'Youville
(soins de longue durée) à de

grands besoins et ça depuis fort long-
temps.

C'est un grand choc d'y arriver une
première fois avec sa mère qui ne veut
pas y finir sa vie, C'est un déchirement.

Oui, il y à des personnes qui nous
aident à confronter cette nouvelle réali-
té.

Oui (heureusement). il y à de la ge-
nérosité, de l’empathie, de l'humour,
du dévouement chez beaucoup de tra-
vailleurs et de bénévoles.

Oui, il faut répondre aux normes
minimales d'espace, au besoin d'intimi-
té pour l'hygiène et pour recevoir ceux
qu'on aime. Aimeriez-vous être lavé au
lit chaque jour par manque de person-
nel, par manque d'équipement pourre-
cevoir des bains adaptés?

Oui, la recherche du Centre de gé-
riatrie est importante, mais que la per-
sonne malade y soit au centre ct non à
part.

Merci à ceux qui aiment et aident
ces personnes malades. Et vous, au
Conseil du trésor, qu'’attendez-vous
pour respecter les engagements finan-
ciers déjà promis depuis longue date à
cette institution?

Carmen Rancourt
Sherbrooke

Droit de parole,

droit de réflexion

M. Mario Clément,
Directeur des programmes
Télé-Québec

| ai appris avec déception que
Droit de parole ne reviendrait

probablement pas à l'écran l'an pro-
chain. J'ai de la difficulté à comprendre
cette décision. l'émission répond si
bien au mandat de Télé-Québec. En ef-
fet, tel qu'expliqué dans votre site In-
ternet, Droit de parole «rend compte de
la diversité culturelle. dépeint fidèle-
ment les réalités sociales, s'intéresse au
monde vivant et à son environnement,
[..] instruit et renseigne un publie varié
dans tous les champs de la connaissan-
cu».

Les débats, maintenant animés par
Anne-Marie Dussault, sont importants
pour le Québec. Leur impact ne s’arrê-
te pas seulement au plus ou moins
300 000 téléspectateurs. Indirectement,
les questions soulevées sensibilisent
toute la population québécoise. Par
exemple, il y à deux semaines, lorsque
j'ai regardé l'émission sur le sida, j'ai
appris que des personnes toujours plus
jeunes et plus nombreuses étaient at-
teintes de cet horrible virus. Mon ré-
flexe a été d'en discuter avec deux ou
trois amis, mes parents, ma grand-
mère, ete. Lit eux, combien de person-
nes ont-ils ensemble sensibilisées”

Je crois donc primordial que cette
heure de débat hebdomadaire demeure
dans le paysage télévisuel québécois. Il
n'v a aucun égal à la formule toujours
aussi actuelle, malgré ses 25 ans.

Charles Messier

Sherbrooke
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nous, mêmesi on juge (parfois) que
Martin fut un bon ministre des Fi-
nances. Mais ils nous font rêver. Pas à
cause de leurs réalisations; non, sim-
plementparce qu’ils font espérer un
changement. Et aussi, il faut bien
l’admettre, parce qu’on ne veut pas
des autres!

- Ja
rt

 

Le monde politique canadien est
infiniment pauvre. Joe Clark est aussi
impuissant que son parti, Stephen
Harperdirige une équipe sans crédi-
bilité, le NPD se cherche un chef et le
Bloc québécois s'emploie à conserver
ses députés. Reste le chef du gouver-
nement, Jean Chrétien, qui s’obstine

à conserver un poste oùil risque cha-
que jour de nuire davantage à son
parti et à ses concitoyens. Oui. c’est
pauvre. Aussi bien se tourner vers un
espoir, quel qu’il soit.

Au Québec, l'espoir prend le visa-
ge - plus que la tête - de Mario Du-
mont. Son message ressemble à celui
de tous ceux qui fontface à de vieilles
formations: avec moi, ce sera beau-

coup mieux. Le comment importe
peu: il suffit de parler de changement
pourattirer l’attention des électeurs
et même convaincre les plus désireux
d’un nouveau chapitre au feuilleton.

Faut dire que le moment est pro-
pice: le chef de l’Opposition officielle
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semblepréférer la discrétion à l’ac-

tion.l'accusation à la réflexion. Il ne

permetpasà sesalliés traditionnels

de déceler le courant nouveau que

son parti pourrait amener. La séduc-

tion des premiess jours s'est éteinte.

Le premier ministre Landry a

déçu ses partisans autant que ses Con-

citoyens. Pas besoin de soulignerles

gaffes etles tensions: les sondages

nous donnentle pouls de la popula-

tion face à ses gouvernants. De toute

façon, personne ne sait plus vers où il

tend: difficile de suivre la voie quand

la voix s'est éteinte.

Voilà donc commenton choisit

nos personnalités de l’année: pour le

rêve, parce que la réalité est trop mor

che. On n'aurait pas, chez nous,des

«héros» que l’on pourrait aimer pout

leurintelligence,leur audace.leur
sensdes responsabilités” Des gen5-=;
que l’on ne trouve pas dansla politiz:

que d’aujourd’hui? Semblerait que ‘.’

non. ~
—

C
a
e
a

-
—
—
m
e
m
v
a

 

Mo
ES PoLICERS

Que JAvais |

DEMANDES .

  

 

patlaramee@sympatico.ca

 
 

urant l'année
2002, l'hu-

manité a senti l'im-
pact des ondes d'ex-
pansion provenant
des coups lancés con-
tre les centres de pou-
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RODRIGUEZ voirs économique. fi-

 

nancier et politique
des Etats-Unis en

2001. entraînant des milliers de morts.
Ainsi la débâcle des marchés financiers
et la panique de la population améri-
caine, ont provoqué en 2002 Fappro-
fondissement de la crise économique et
financière qui traverse les Etats-Unis.
principal marché de consommation.

Religion et politique

Cela a amené la problématique reli-
gieuse — question clé, quoique non la
seule — en premier plan de la scène
politique du conflit armé en Afghanis-
tan. L'ascension de «l’islam politique»
et la violence qui l'a accompagné se
sont intensifiés dans plusieurs pays afri- -
caîins: Sénégal. Mali. Niger, Gambie.
Somalie et dans différentes contrées

asiatiques telles le Bangladesh. le Pa-

kistan. l'Inde. l'Ouzbékistan. les Maldi-
ves, l'Indonésie, la Thaïlande et de ma-

nière distincte dans diverses régions

d'Europe et des Etats-Unis, emmenant

même le pape Jean-Paul II à condam-

ner de nouveau le néolibéralisme com-

me doctrine «matérialiste et athée».

Au Brésil a été élu un président

dont l'extraction sociale ouvrière. la

 

dieu, adios, bye, bye... 2002!
philosophic de Thistoire ct les orienta-
tions idéologiques sur le développe-
ment sont de gauche. Il gouvernera un
immense pays qui traverse une crise
économique ct financière aiguë, en des
temps de mondialisation et d'ascension
de la droite: faisant naître aux Etats-
Unis la peur de le voir se tourner vers
la gauche «à la Hugo Chavez» du Ve-
nezuela, ce qui entraînerait une profon-
de fissure qui diviserait les pays latino-
américains.

D'où l'intérêt des elections de 2003
en Argentine où Alberto Rodriguez
Saa. un candidat populiste. pourrait se
rendre à la présidence et adopter des
décisions dangereuses pour les milieux
financiers internationaux et la bourse.
particulièrement en relation à la rene-
gociation de la dette extérieure qui dé-
passe les 140 milliards de dollars ameri-
cains.

La faim dansle continent

En Amérique. selon le Fonds des
Nations Unies pour l'agriculture et
l'alimentation (FAO). la situation de
pauvreté extrème et de faim est drama-
tique. Dans les pays latino-américains
et caribéens,il y avait, en 2002, 900 mil-
lions de personnes qui souffrent de la
faim et 211 millions de pauvres — 11

millions de plus qu’en 1990 —. dont S9
millions se trouvent dans un état de
pauvreté extrème.

En 2002. les Etats-Unis ont été im-

pliqués dans de multiples conflits en-
traînant une violence extrème pour

soumettre états ou mouvement révolu-
tionnaires, considérés également com-
me terroristes, en vertu de principes
fluides de géopolitique qui affectent sa
«Sécurité nationale». Ce pays diaboli-
sait fréquemmentses ennemis. Le pré-
sident Reagan considérait son pays
comme le représentant du Bien:
l'Union soviétique représentant le Mal.
Maintenant, les Américains se prépa-
rent à attaquer en 2003 un Irak dévasté.
qu'ils ont voulu durant là dernière
décade «renvoyer à l'âge de pierre» et
détruire les terroristes où qu'ils se trou-
vent.

L'Irak se trouve actuellement sous
la conduite d'un dictateur. c'est vrai.
Mais Saddam Hussein n'est pas pire
que le furent les dictateurs Suharto en
Indonésie. Pinochet au Chili ou Videla
en Argentine ou d'autres. pour ne men-
tionner que quelque cas où les Etats-
Unis ont joué un rôle de premier ordre
pour implanter ou soutenir des régimes
dictatoriaux. En 2002 les États-Unis
ont démontré que. comme toujours, ils
ont quelqu'unàtraiter de «bandit».

Comme à Seattle. Washington.
Stockholm et autres villes du monde.
les globophobes ont lutté en 2002 avec
plus de discipline et d'ordre contre le
G7. 1e FMI (Fonds monétaire interna-
tional). et la BM (Banque mondiale).
institutions auxquelles ils apposèrent le
nom de satanique. Ces manifestants.
qui n'étaient pas pris au sérieux au dé-
but. ont obligé ces grandes institutions
internationales à prèter une plus gran-
de attention aux organisations antiglo-
balisation modérées. Le ton a changé:

la Déclaration de Doha. qui a lancé.
l'an dernier. un nouveau cycle de négo-
ciations commerciales. centre son at-
tention sur le développement.

Selon plusieurs financiers. les anti-
globalistes ont changé: de l'antiglobali-
sation ils sont passés à l'intention de
contrôler cette globalisation. faisant
progresser deux questions: la réduction
de la dette des pays les plus pauvres et
l'ouverture des marchés agricoles des
pays les plus riches. Bientôt ce sera la
tour d'une meilleure représentation des
pays sous-développés à la BM et au
FMI. Le financement de la lutte contre
le SIDA en Afrique sera aussi un point
central.

Oh, Jérusalem...

Certains analvstes juifs pensent
qu’Israël a gagné: Arafat aurait échoué

comme président malgré le fait que les

forces juives ont dû le laisser sortir in-

demne de la Mukata, ce complexe d'ha-

bitations qui abritait le quartier général

de l'autorité palestinienne à Ramallah.

Le peuple palestinien continue sa lutte.

refusant de céder à la politique de ter-

rorisme de l’état d'Israël qui favorise le
terrorisme des organisations armées
palestiniennescontre le peuple d'Israël.

Les attaques palestiniennes sur des
cibles en Israël ont contribué à unir la
société juive autour des objectifs pro-
posés par Sharon. Selon David Gross-
man, écrivain israélien reconnu. depuis
le début de l'intifada Israël s'est con-
verti en «un pays plus dur. nationaliste
et raciste que ce qu'il n'a jamais été. Il

existe un ample consensus qui rend illé-
gitime n'importe quelle critique contre
l'opinion générale. À peine y a-t-il une
opposition de poids. et le Parti travail-
liste qui a commencé en étantle por-
teur de la conscience nationaliste a fini
par être avalé par le gouvernement de
droite...» (El Pais).

Sharon conclut: Jérusalem constitue
une ville sainte pour les juifs. C’est la
capitale indivisible et éternelle d'Israël.
Îl coupe ainsi à la racine toute aspira-
tion des peuples musulmans à avoir un
droit sur cette ville, malgré qu'ils conti-
nuent de considérer Jérusalem comme
lieu sacré. C’est de là que le prophète
Mahomet est monté aux cieux. Egale-
ment, il fait taire les prétentions chré-
tiennes relatives à Jérusalem. Celles-ci
réaffirment à travers les siècles le carac-
tère sacré de ce lieu où la vierge Marie
a fait son Ascension — un des grands
mystères de la religion chrétienne. qui
se trouve à être un des fondements
mêmedela civilisation occidentale.

Sharon a voulu démontrer en 2002
que les coloniesjuives installées en Cis-
jordanie et Gaza. territoires arabes oc-
cupés parl'état hébreu durant la guerre
de 1967. constitue une propriété inalié-
nable et imprescriptible d'Israël, réaf-
firmant la volonté Juive fondamentalis-
te de ne jamais accepter le contrôle
palestinien sur eux.

L'an 2002 laisse l'an 2003 dans un
contexte de crise et d'insécurité. La
paix continue. pourtant. d’être une es-
pérance: la peur de la guerre et la vio-
lence extréme sont toujours quant à el-
les une réalité. -
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François Gougeon

SHERBROOKE

M êmesi elle était un peu froi-
de hier, en dépit d'un beau

soleil, la température s'annonce plutôt
excellente ce week-end pour faire des
activités extérieures et prendre l'air.

«Ce seront de très belles conditions
avec -2 Celsius samedi (aujourd'hui) et
environ -5 Celsius dimanche... Les gens
vont pouvoir en profiter pour aller

 

 

jouer dehors. Surtout que vers le Jour
de l'An, à partir du 31 decembre. ça
pourrait se corser avec possiblement un
mélange de neige et de pluie». à indi-
qué hier Pierre Lessard. météorologue
à Environnement Canada.

Done. il n'y a pas d'excuse à ne pas
aller, par exemple, en ski de fond dans
les pares Orford et Megantic. Ou enco-
re dévaler les pentes du mont Bellevue.
à Sherbrooke. où le domaine skiable
fonctionne à près de 100) pour cent. Il y
à également les deux glissades à tubes
pour se dégourdir les jambes.

Côte patinage. à la Ville de Sher-
brooke. il » avait hier trois endroits dis-
ponibles, soit les anneaux de glace des
parcs Sylvie-Daigle, Andre-Viger ct
Nault. dans l'arrondissement de
Brompton.

Scion la temperature. d'autres pat-
noires extérieures pourraient ouvrir en
fin de semaine et les gens qui veulent
avoir l'heure juste peuvent composerle
NI1-SSSN.
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Renouer en plaisirs avec l’hiver
Un record au cinéma

D'autre part, qui dit perrode des Fé
tes dit affluence dans les cinemas. Et
cette annee, le phenomène semble
avoir pris de l'ampleur.

«Les chiffres ne sont pas tous
comptabilises mais pour le lendemain
de Noel. 26 decembre, je n'attends à ce
que soit un record d'achalandages. a
fait valoir Jacques bois. de la Maison
du cinema. «D'abord, al 4 a beaucoup
de gens en vacances ot en plus, celle
annee. on affiche de très bons titress,
rajoute M. Foisy

Parnules grands succes, on retrouse
Le Seigneur des anneaux, Seraphin, un
homme et son peche. Pinnocmo et Harry

‘otter et la chambre des secrets. mème si
ce dernier est en salle depuis le IS no

vembre.

C'est li même chose du côte du Cr
nema Ÿÿ où la porte-parole, Louise
Trottier. parle de «folie furieuse» pout
illustrer Tachalandage. sC'est notre
Boving Dav... Les journees de 3H per
sonnes dans le temps des Fêtes c'est un
phenomène particulier à cette periode-
ct de l'annces, à souligne Mme Trot
ter. Elle à note egalement que la pre-
sence de films de grand nomrajoute au
phenomène d'affluence.

 

 

 
Imacom, Éric Ponton

Au mont Bellevue,le petit Francis Lupien se préparait à attaquer la montagne pour une premièrefois en ski alpin. Outre Francis, plu-

    
 

Imacom, Eric Ponton

Paul Marsault et son père, Éric, sous les yeux impressionnés de Audrey Drapeau,ont

joué dansla neige au Domaine Howard en attendant quela glacesoit plus sécuritaire

sieurs personnes en ont profité pourpratiquerleur sport favori lors de la belle journée d'hier. 
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rabais 50%
peignoirs et tenues de

detente a prix ordinaires
pour hommeset femmes

vetements automne et hiver
EL,rabais 40% sur tenues de nuit
a prix ordinaires pour enfants,

À l'exclusion des articles ‘Valeur sûre"
dontle prix se termine par 97

rabais 40”
Vêtements d'extérieur

à prix ordinaires
pour femmes

Et, rabais 50” sur accessoires
d'hivers à prix ordinaires

A l'exclusion des articles ‘Valeur sûre’
dontle prix se termine par .97 et des gants Isotoner*

rabais 40”
Vêtements Nevada"
à prix ordinaires
pour enfants

Et ces bons achats de vêtements

rabais DO“
Vêtements d'extérieur
à prix ordinaires pour
hommeset enfants

Êt, rabais 50% sur chapeaux,
gants et écharpesà
prix ordinaires pour
hommes et enfants.

Tenues de nuit,

pour femmes

rabais 40”
Pulls à prix ordinaide 3499 ur
hommeset femmes

rabais DO”
Jeans Nevada
à prix ordinaires
pour femmes

Rég. Sears 39,99. Chac. 19,99

pour patiner.
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rabais 60”
Robes et coordonnés
des fêtes à prix ordi-

pourfilles  rabais 40%Soutiens-gorge
Playtex" en boite
prix ordinaires pour

femmes
À l'exclusion des paquets de plusieurs
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